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OUÏS par lacracedeDieu, 
Roy de France et de Na- 
varre : A tous ceux qui ces pre- 
fentes Lettres verront , Salut. 
Comme le fieur Arnauld , Chevalier, 
Seigneur de Pomponne, Confeillcr 
en tous nos Confeils , Secrétaire d'E- 
tat & de nos Comman démens , en 
vertu des Pleinpouvoirs qu<* Nous 
luy en avions donnez, auroic conclu, arrrftc te ligné le 
vingt-neuf du mois de Juin dernier, m ce lieu, avec le licur 
Xl.mders , Confeillcr , Miniftre d'Etat, &: Envoyé Extraor- 
dinaire de noftic tres-cher ôc tres-amc Frcrc TElc&eur de 
Brandebourg , pareillement muni de Pleinpouvoirs de la 
part dudit Electeur , le Traité de Paix , dont la teneur 
s'enfuit. 




AU nom de Dieu le Cretteur & de la tres-fainte Tri- 
nité. Soit notoire à tous , que comme le tres-haut, 
ires- excellent & trct-puiflànt Prince Louïs XIV. par la 
«race de Dieu Roy de France & de Navarre, n a rien fou- 
haité davantage que de voir la tranquilité générale rétablie 
•prés les longues & fanglantes diviliom , dont l'Europe 4 
eue agitée, Sa Majcfté a vu avec peine que les divers Traitez 
qui ont efte fiencxà Nimcgue, particulièrement avec l'Enw 



pereur & l'Empire , n'aient pu éteindre le feu de la guerre 
dms le Nort, 6e qu'elle aie elle ncccûltce de faire encore 
agir fes Arm:s contre l'Elcû "ur de Brandebourg. Mais par- 
ce qu'au milieu mefine de ces derniers troubles elle a con- 
ferve beaucoup d'eftime pour ce Prince, 6c une difpoûtion 
iincere à le recevoir dans fa première A liance, toutes les fois 
qu'il fe mettreit en état d'y rentrer j elle a reçû avec beau- 
coup de plailîr les tcmoigmgcs qu'il luy a fait porter par le 
licur Mcindcrs , fon ConicUIer 6c Miniftre d'Etat, &c fon 
Envoyé Extraordinaire vers Sa Majeité , du d^lîr extrême 
qu'il auroit de reprendre auprès d'elle par la Pai\ la mefmc 
place qu'il a eue ci devant dans le nombre de fes Alliez , 
6c de l'obliger à luy rendre à l'avenir la mefm? amitié dont 
elle luy a donné autrefois tant de marques. Et comme Sa 
Majefté n'a nul intereft à démefl-r avec fon AltclTc Electo- 
rale de Brandebourg, qui ne luy foit commun avec le très- 
haut, trcs-exccllent &: trcs-puilTant Prince Charles , par la 
grâce Je Dieu Roy de Su^dc , 6C que fadite AltcflTc Electo- 
rale luy a fiut témoigner qu'elle elloic danj le deflein de fai- 
re une fincere 6e fonde Paix avec ledit Roy : Sa Majefté a 
bien voulu, tant pour clic que pour ledit Roy de Suéde, en- 
trer dans la difeuflion du prefent Traité de Paix. Et pour ce 
fujet elle a commis lcficur Arnauld, Chevalier, Seigneur de 
Pomponne, Confeillcr en tous fes Confcils, 6c Secrétaire 
d'Etat 6e des Commandejnens de Sa Maj?fte , pour traiter 
6c négocier avec ledit fieur Meinders : lcfquels après l'é- 
change de leurs Plcinpouvoirs , dont les copies font inférées 
ci-aprés, font convenus des Articles fuivans. 



Il y aura à l'avenir une bonne, ferme 6e durable Paix Se 
amitié entre le Roy Trcs-Chreftien, le Roy dr Suéde Se 
l'Elecreur de Brandebourg, leurs SucccfTcurs , Royaumes, 
Pais , Etats 6c Sujets , avec une entière 6e réciproque liberté 
de commerce , tant par terre , que par mer 6C autres eaux. 
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I l y aun de mefrac une amniftie Se perpétuel oubli de 
ce qui s'eft palTé de part &: d'autre à l'occaûon de la Guerre, 
mcfmc à 1 égard des Sujets qui auroiem fuivi les djrfcraa» 
partis. jp? 

III. 

Toutes hoftilitez céderont encre les Parties dans le 
temps de dix jours au plûtard , après la fignacurc du prefenc 
Traire, ou plùtoft, fi la notification en petit cftre faite aux 
Généraux qui commandent les Armées de part &c d'autflà 
faHs toutefois que lefdi tes Aimées ayent à fe retirer des Païs 
qu'elles occupent , &: dans lcfqucls elles pourront vivre Ôc 
fubhiler jufqucs à l'échange des Ratifications du prefenc 
Traité. 

E t comme les Traitez de Wcftphalie doivent toujours 
cftre regardez comme !c fondement le plus folide &c le plus 
ailuré de la Paix &: de la tranquilité de l'Empire, & que Sa 
MijeftcTrcs-Chrefticnne s cil déclarée dans tous les temps, 
mcfmc durant le cours de la Guerre, que fon intention cftoit 
de les maintenir dans toute leur force, que le Roy de Suéde 
s'eft expliqué en la mefme manière , &: que l'Electeur de 
Brandebourg témoigne cftre dans le mcfmc fentiment: ileft 
exprcllcment ftipulc par cét Article , que les fufdits Traitez 
de Munftcr 5c d'Ofnabruk conclus en 1648. demeureront 
dans toute. leur force 5c vigueur, &: feront cenfez répétez 
dans le prefent Traite , comme s'ils y eftoient inferez de 
mot a mot; à l'exception toutefois des changemens qui 
pouiToicnt y cftre apportez par les Articles fui vans. 

V. 

L'Electeur de Brandebourg promet par le prefenc 
Traite de remettre entre les mains du Roy de Suéde touc 
ce qu'il a occupé par fes Armes dans la Pomeranie , nom- 
mément les Villes de Stralzund Se de Stctin, 5c générale- 
ment tout ce qu'il pofTcde prefentement des Terres 2>c Etats 
qui ont efté cédez dans l'Empire à la Couronne de Sucde 
par les Traitez de Weftphalic , fans en rien referver ni retenir. 
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Mais parce qu'il a efte jugcneccuaîre, pour entretenir 

le bon voiunage, te pour empefeher à l'avenir les difTrcns 
qui naiflTent d'ordinaire encre les Princes , par le trop grand 
mélange de leurs Terres te Etats, de donner de nouvelles 
limites à la Pomeranie, qui appartient a- la Couronne de 
Suéde ; te à la Pomcranic , qui eft (bus la domination de S. 
A. E. de Brandebourg; il en aefté difpofc en la manière 
fui vante* 

• VIL 

Toutes les Terres ponedées par la Couronne de Sué- 
de au delà de la rivière a Oder, fott qu'elles luy euiTent eue 
cédées par les Traitez de V^eftphalic, foit qu'elles luy euf- 
fent efte adjugées par le Recés ou Traité de Stetin de l'an- 
née 1653. appartiendront d'orefnavan: à l'Electeur de Bran- 
d :bourg en toute fouveraincté i à l'exception feulement des 
Villes de Dam te de Golnow, te leurs dépendances, qui 
ont efte fpecifîées nommément dans lefdits Traitez de 
Wcftphalie. 

vnr. 

Mais parce que ladite Ville de Golnov te Tes dépen- 
dances fc trouvent comme enclavées dans Jes Terres qui 
doivent demeurer à l'Electeur de Brandebourg par le pre- 
fent Traité , te qu'il a infifté qu'elle luy fuft cedec avec le 
refte du Pais fîtué au delà de l'Oder: il a efté convenu &: 
accorde que ladite Ville de Golnow &: Tes dépendances luy 
feront laiflees en engagement par le Roy te la Couronne de 
Suéde, pour le prix te fomme de cinquante mille ccus, 
payables à la volonté du Roy de Suéde; avec condition ex- 
prefte , que toutes les fois que ledit Roy de Suéde luy fera 
payer ladite femme de cinquante mille écus, ledit Electeur 
fera tenu te obligé de luy remettre ladite Ville de Golnov 
te fes dépendances ; mais que dans tout le temps que du- 
rera ledit engagement, il en jouira en la mefrac manière que 
de tout ce qui luy cft cédé par le prefenc Traité. 

IX. 

Et comme par le fufdic Rcccs ou Traité de Stcdn de- 



Tannée itfyj. l'Electeur de Brandebourg fut oblige de parta- 
ger avec le Roy & la Couronne de Suéde les droits de péa- 
ges qui fc lèvent dans le Port de Colberg &c autres Ports , 
éc Havres de la Pomcranic au delà de l'Oder , qui demeuroit 
Tous la domination de S. A. E. de Brandebourg : il a efte 
accordé que le Roy & la Couronne de Suéde renoncent par 
le prefent Traité à tout droit de partage des péages qu'il» 
pou voient avoir en commun avec l'Electeur de Brande- 
bourg, futvant le JVxcsou Traite de Steun,dans les Ports 
ou Havres oc la partie la Porncranic qui ci\ demeurée, 
Suivant les Traitez, de Wcftphahc, audit Electeur. 

En vertu des Articles precedens le Roy de Suéde, tanC 
pour luy que pour Tes Hoirs , SuccelTeurs &: ayans caufe, 
renonce, cède, quitte, &c tranfporte perpétuellement & à- 
loûjours par le prefent Traite de Paix a l'Electeur de Bran- 
debourg , fes Hoirs, Succellcurs & ayans caufe , tous les 
droits , rentes , revenus , juxifdictions & prérogatives , de 
quelcue nom &: de quelque nature qu'ils puillent dtre, 
qu'il a eus, Se qu'il peut prétendre , tant en vertu des Traitez 
de \/crtphalic , que par des conventions , tranfactions & 
cefiîons, particulièrement par le Traite ou Recés de Stetin 
de l'an fur les Lieux, Villes, Terres, Forefts & Do- 
maines iiruci au delà de la rivière d'Oder , &: partage des 
droits de péages dans les Porcs ôc Havres de la Pomcranit 
Electorale, à l'exception feulement de la Ville de Dam &c 
Ces dépendances , & de celle de Golnov & Tes dépendan- 
ces -, conformément tôutcfWs à la difpofiuon qui en a êité 
faite par L'Article 8. de ce prefent Traité, fans refervation, 
exception, rcftriit ion, ou rétention quelconque: cN: ce non- 
obitant toutes Loix, Contrats, Conventions , Tranfactions, 
Ccilîons &: Inveftiturcs, palfécs &c futures , Coutumes &c 
Conllitutions au contraire , aufquellcs & aux claufes déro- 
gatoires des dérogatoires il eft cxprefTément dérogé par le 
prefent Traité , excluant à perpétuité toutes exceptions , fous 
quelques droits , titres , claufes, ou prétextes qu'elles pui£- 
fent elhc fondées. » 
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XL 

Consent aufll ledit Roy de Suéde ,*que les Hommes 

Vaffaux &c Sujccs defdits Lieux, Villes & Pais cédez par le 
prefent Article audit Electeur de Brandebourg, foicnc Se 
demeurent quittes Se abfous des à prefent Se pour toujours 
des foy Se hommage , fervice Se ferment de fidélité qu'ils 
pourroient luy avoir faits, tous lefdits Sujets Se Vantaux dc- 
meurans à l'avenir fous la fouverainecé de l'Elc&eurdc Bran- 
debourg; mais dans la propriété &: poflcITion de leurs biens, 
tant de ceux qui leur auraient efté donnez , vendus ou alié- 
nez par les Rois Se Couronne de Suéde, avant la déclaration 
de la prefente Guerre , que de ceux qu'ils auroient acquis , ou 
qui leur appartiendraient de leur propre , tant meubles qu'- 
immeubles, rentes viagères Se à rachat, faifics & occupées, 
tant à l'occalion de la Guerre, que pour avoir fuivi le parc* 
contraire ; enfcmble de leurs droits , avions &: (uccciTîons à 
eux furvenus. , mefme depuis la Guerre commencée; fans 
toutefois pouvoir rien demander ni precendr * des fruits Se 
revenus perçus & échus dés le faififlcment d:fdits biens, juf- 
ques au jour de l'échange de la Ratification du Roy de Sué- 
de; ni fembtablemcnt des dettes , eftets Se meubles qui au- 
roient cité confifqucz avant ledit jour à caufe de la Guerre 
prcfcnte, en forte qu'aucun créancier dételles dettes, ni au- 
cun depofitaire , propriétaire Se leurs héritiers ou ayans caufe, 
en puifle faire pourfuite, ni en prétendre reftitutiqn, recou- 
vrement , ou équivalent. 

m ' XII- f! 

La rivière d'Oder, fuivant la difpofition des Traitez de 
Wcftphalic, demeurera toujours en fouverainetc au Roy Se 
à la Couronne de Suéde; &: il ne fera pas libre audit Ele- 
cteur de Brandebourg d'ériger aucune Fortcreiïe, ou de for- 
tifier aucune Place dans l'étendue du Pais qui luy cft cedç 
par le prefent Traite. 

XIII. 

A u s s i-t o s t après que l'échange de la Ratification de 
Sa Majefté Trcs-Chreftiennc aura efté faite avec celle de 
l'Electeur, de Brandebourg , Sa Ma; efté fera retirer fon Ar- 
mée 



mec des Pais &: Places des Duchez de Cleves, Principauté 
dcMindcn, Comtcz de Mark &: Ravcnflbcrg, &c de toutes 
autres Terres dudit Ele&cur qu'elle auroit occupées ; à l'ex- 
ception toutefois d'un corps de mille chevaux qu'elle con- 
fervera dans ledit Pais, 6c des Places de Wcfcl & Lipftac 
quelle retiendra jufqucs à l'entière exécution du prefenc 
Traite avec le Roy de Suéde: après laquelle, &: lorfque le- 
dit Roy aura cfte rétabli dans les Pais & Places qui luy 
doivent cftrc remis, elle retirera entièrement fes troupes 
des Places & Pais de l'Electeur de Brandebourg ; mais du- 
rant qu'elles y demeureront , les habitans des Villes de Wcfcl 
& de Lipftat continueront à fournir aux Garnifons les mef- 
mes logemens & uftenciles portées par le Traité de Santei^ 
&les habitans des lieux, où lefdits mille chevaux feront 
logez , leur fourniront les mefmes uftenciles &: le fourage, 

XIV. 

Mais comme le Roy de Suéde n'a point prefentement 
de troupes dans l'Empire , &: qu'il ne pourroit peut-eftre y 
en faire pafTcr dans le temps porté pour l'échange des Ra- 
tifications du prefent Traité , pour reprendre en l'on nom la 
pofleflion des Places & Pais qui luy doivent cftre remis par 
l'Electeur de Brandebourg : il a cfté convenu & ftipulé qu'~ 
auflî-toft après ledit échange entre le Roy de Suéde &: l'E- 
lecteur de Brandebourg , ledit Electeur retirera fes troupes 
de tout le Plat- Pais qui doit revenir par ce Traité au Roy 
de Suéde j mais qu'il la il fera les Garnifons neceflaires dans 
les Places qui luy doivent cftre remifes: fçavoir deux mille 
hommes au plus dans Stralzund , & mille à douze cens 
hommes dans Stctin , & ainil à proportion dans les autres 
Places, lefquellcs U confervera contre tous ceux dont elles 
pourroient cftrc attaquées, jufqucs à ce que le Roy de Suéde 
art envoyé des troupes pour prendre pofleflion defditcs Pla- 
ces , laquelle luy fera laiflee alors par celles de l'Electeur 
qui fc retireront dans fes Etats. 

XV. 

I l fera loifiblc toutefois audit Electeur de Brandebourg, 
de retirer auparavant dcfdites Places tout le canon &c lcs> 

C 



munirons degucrre qu'il y auroit feit co nduire, depuis qu'il 
s'en eft rendu Maiftrc, y laiflant toutcfo's l'artillerie &: mu- 
nitions de gucirc qui ont appartenu à Ja Cou onne ce Sué- 
de , & qui s'y trouveront le jour de la fignaiure du prefent 

Traité de Paix. 

XVI. 

Comme S. A. E. dc Brandebourg a fait de grandes in- 
ftanecs à >a Maj-fté Trcs-Ckrefticnnc de vouloir bien ter- 
miner en incline temps la guerre qu'elle a avec le Roy de 
Dannemark, duquel fadite A. E. feroie étroitement alliée, 
ledit Roy de Dannemark ayant déjà fait connoiftre le deux 
qu'il a de rentrer dans l'ancienne amitié &; alliance qu'il a 
çuc ci-devant avec la France : Sa Majcfté Trcs-Chrcfticnnc 
déclare qu'elle fera bien-aife que cette Paix fc puiile faire au 
plùtoft à des conditions juftes & raifonnables , pour le bien 
& le repos gênerai de la Chrcftienté, pourvu qu'elle fc farte 
en mclmc temps avec la Suéde , fans laquelle le Roy ne fc 
trouve pas en ctat de la conclure. Cependant ledit Electeur 
s'oblige de ne donner aucun fecours , directement ou indi- 
rectement, au Roy de Dannemark , s'il demeuroit encore en 
guerre contre la France 6c la Suéde ; ic promet de rappellcr 
ics troupes , s'il en avoit quelques-unes dans le fervice du- 
dit Roy de Dannemark. 

XVI L 

Sa Majcfté Trcs-Chreftienne s'oblige de procurer Ta- 
giémcnt du Roy de Suéde fur ce prelcnt Traité , Se fut 
tout ce qui y eft contenu , & d'en obtenir la Ratification 
dudit Roy de Suéde en bonne &: due forme dans le temps 
de trois mois, à compter du jour de la fignature , ou plù- 
toft, fi faire fe peut. Jufques à ce que cette Ratification 
foit délivrée entre les mains de S. À. E. elle ne fera point 
obligée de rendre la Pomeranic Sucdoifc: de quoi Sadite 
Majcfté TrcsT-Chrcftiennc demeure garante , de mcfmc que 
de tout ce qui a cfté accordé à S. A. E. en vigueur du pre- 
fent Traité. 

XVIII. 

L E s Ratifications de Sa Majcfté Tres-Chrcftienne avec 
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celles dudit Electeur do Brandebourg feront échangées dans 
un mois , ou plùtoft , fi faire fc peut ; Se celles du Roy de 
Suéde avec ledit Electeur feront échangées dans le terme 
de trois mois , ou plutoft , fi faire fc peut. 

En foy de quoy Npus fouffignez , en vertu de nos Plein- 
pouvoirs refpectifs avons figne ces Prefontcs, Se y fàit ap- 
pofer les cachets de nos Armes. Fait à Saint Germain en 
Laye ce vingt-neuvicme jour de Juin mil fix cens foixance 
& dix-neuf. 

l^RN 4VLD. 

ER. MEINDERS. 

WËËÊÊfrï \'-' : - " (L ' S) 

NO us ayans agréable le fufdit Traité de Paix en tous 
Se un chacun les points qui y font contenus & décla- 
rez , avons iccux tant pour Nous , que pour nos Héritiers , 
Succelîcurs , Royaumes , Pais , Terres , Seigneuries Se Sujets , 
acceptez, approuvez, ratifiez &: confirmez,acceptons, approu- 
vons , ratifions Se confirmons , &: le tout promettons en foy 
& parole de Roy , fous l'obligation Se hypothèque de tous 
Se un chacun nos biens prefens Se à. venir , garder Se ob- 
ferver inviolablement , fans jamais aller, ni venir au contrai- 
re, dire&ement ou indirectemenr , en quelque forte Se ma- 
mierc que ce foit. En témoin de quoy Nous avons figne 
tes Prcfcntes de noftre main , Se à îcclles fait appofer nô- 
tre Sccl. Donné à Saint Germain en Laye le troifieme jour 
de Juillet l'an de grâce mil fix cens foixante Se. dix-neuf, Se 
de noftre Règne le trente- fepticme. Signé, LOUIS. Et 
plus bas, Par le Roy, Arnauip. 



Ratification de l'Electeur de Brandebourg. 

NOus Frédéric Gu i ll aum e , par la grâce de 
Dieu Markc-Grave de Brandebourg , Archi-Chambel- 



Un & Prince Electeur du Saine Empire , Duc de Prune 
Magdebourg , Juliers , CIcves , Bcrgucs , Srctin , Pomcranie * 
des Caflubes , Wandales , &c Silcfie, de Crofhc &: Carnovic^ 
Burke-Gravc de Norimberg, Prince de Halberftart, Mmden' 
& Camin , Comte de la Marche &: de Ravenfbcrg , Sei- 
gneur de Ravcnftcin, Lavembourg, & Butto^.: Faifons fça- 
voir à tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, qu'ayant 
vu & examine le Traité conclu & arrefte à Saint Germain 
en Layele 19. jour de Juin , nouveau ftilc,de cette prefente 
année mil fix cens foixante & dix-neuf, en noftre nom &: 
fous noftre Ratification, entre Sa Majefté Trc;-Chrcftienne 
le Roy de France & Nous, par le S r Arnauld Chevalier 
Seigneur de Pomponne, Confciller en tous les Confcils & 
Secrétaire d'Etat 6c des Commandcmens de Sa Maieftc 
Trcs-Chrcfticnne, dune part} &: noftre Confeillcr Se Mi- 
niftrc d'Etat, àc Envoyé Extraordinaire vers Sa Majefté le 
S' Mcindcrs > d'aune part : duquel Traité la teneur s en- 
fuit. 

Au 

nom de Dieu, &c. page y. 

NOus avons agréé & ratifié ledit Traite en tous 8t 
cliacuns des points d'iccluy, comme Nous l'agréons 
&: ratifions par ces Prefentes : promettant en foy & parole 
de Prince de l'accomplir, obferver, & faire obferver invio- 
lablcmenc félon fa forme & teneur, fans fouftnr qu'il foie 
jama.s aile oWtcmcnt ou indireacment au contraire , pour, 
Quelque caufe ou occafion que ce puilTc eftre. En témoin 
de quoy Nous avons ligné ces Prefentes, & y fait appofer 
le Sccl de nos Armes. Fait à Polfdam ce J_ Jour de Juillet 

WU&^Zgri* Signé , FRIDERIC 



PLEIN. 



TLE1NP0VV01RS. 



A Pre's que le Roy a donné tant de divers cemoi- 
f\ gnages dans les ditferens Traitez qui ont déjà efté con- 
clus a Nim-gue,de fon extrême dciii , Je voir finir par une 
Paix heurcuie la guerre qui embrafe depuis tant d'années la 
meilleure partie de l'Europe ; Sa Majefté n'a rien fouhaité 
davantage que de contribuer à l 'éteindre entièrement dans 
le Nort, Ceft dans ce fentiment qu'elle a reçu avec beau- 
coup de plaifir les aiTurances que Monf l'Electeur de Bran- 
debourg luy a fait donner par le lieux Meinders fon Envoyé 
Extraordinaire , de la fincerité de fes intentions , pour ren- 
trer avec Sa Majefté dans les liaifons d'amitié àc d'alliance 
qu'il a eue avec elle avant ces derniers mouvemens, Se pour 
conclure une bonne, folide & durable Paix, tant avec elle, 
qu'avec le Roy de Suéde. Et parce que ledit lîeur Electeur 
en envoyant ledit ficur Meinders auprès de Sa Majefté, l'a 
charge de fon Pleinpouvoir pour entrer dans cette négocia- 
tion , félon que Sa Majefté le defireroit : Sa Majefté , pour 
témoigner combien elle a agréable les bonnes difpofitions 
de ce Prince, a bien voulu de fa part autonfer, comme elle 
autonfc par ces Prefenrcs le fieur de Pomponne, Confeiller 
en tous fes ConfeiJs , &: Secrétaire d'Etat àc des Comman- 
demens de Sa Majefté, auquel elle a donné & donne Plein- 
pouvoir , Commiflion , & Mandement fpecial de conférer & 
négocier avec ledit fleur Meinders , &: confequemment ar- 
rclter, conclure & figner en fon nom tels articles èc con- 
ventions , dont ils pourront convenir. Promctrant Sadite 
Majefté en foy & parole de Roy , d'accomplir &c d'exécuter 
ponctuellement , avoir agréable &: tenir ferme & ftablc à 
toujours tout ce que ledit fieur de Pomponne aura promis 
lz ligné en vertu du prefent Pouvoir, fans jamais y contre- 
venir, ni permettre qu'il y foit contrevenu, pour quelque 
caufe ou prétexte que ce puifl'c cftrc ; comme auiïi d'en four- 
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nir fa Ratification en bonne forme , dans le temps qu'il aura 
cité convenu. En témoignage de quoi Sadite Majcftc a fi- 
gne Icfdices Prcfentes de fa main , &: y a fait appofer le 
Sccl de Ton Secret. Fait à Saint Germain en Layc le vingt- 
cinquiéme jour de Juin mil fix cens foixante èc dix-neuf. 
Signe, LOUIS. Et plus bas , Par le Roy , Le Tellier. 

NOus Frédéric Guillaume, par la grâce de 
Dieu Marlre-Gravc de Brandebourg, Archi-Cnambel- 
lan &c Electeur du Saint Empire, Duc de Prufle, Magdj- 
bourg , Julicrs, Oeves ,Bcrgucs, Stetin , Pomcranic, des 
CalTubes, Wandalcs, &: en Silefie, de Crofne,4c Carno- 
vie, Burke-Gravc de Norimberg , Prince de Halbcrftat, 
Mindc &: Camin , Comte de la Marche &: Ravcnlbcrg, Sei- 
gneur de Ravenfteim, Lavcnbourg &: Butow : Donnons à 
connoiftre à tous ceux qui verront les Prefcntes , qu'ayant 
appris avec joie la genereufe rcfolution que Sa Majefté Très- 
Chrcftienne a prife de foûmettrc le cours victorieux de fes 
Armes au repos de la Chrcfticnté , 6c de rénover par cet 
effet l'ancienne amitié &c Iiaifon qui a toujours cfté entre Sa 
Majefté & Nous , & qui avoit clic altérée par les troubles 
de la Guerre en Allemagne èc aux Pais-Bas , Nous avons 
donné èc donnons en vertu des Prcfentes un Pleinpouvoir 
à noftre Confeillcr èc Miniftrc d'Etat, &: Envoyé Extraor- 
dinaire vers Sa Majefté , le ficur Meindcrs , pour traiter èc 
conclure un Traité de Paix èc d'alliance avec ccluy ou ceux 
qu'il plaira à Sa Majefté Très - Chrefticnne de pourvoir 
pour cét effet d'un Pouvoir fuffifant. Et afin qu'il n'y aie 
pas le moindre doute de la finecrité de nos intentions , Nous 
Nous obligeons, &: promettons en foy de Prince, èc fous 
noftre parole Electorale, de ratifier , d'accomplir èc d'exécuter 
inviolablemcnt toutes les conditions dont ledit Traité de 
Paix èc d'alliance fera compofe. En témoin de quoy Nous 
avons ligné ce Pouvoir de noftre main , èc y fait appofer 
le Sccl da nos Armes. Fait à Poftdam ce — jour de May 

z6 79 . Signé, FRIDERICUS \fILHELMUS 



*7 




ARTICLE SEPARE'. 

OUÏS PAR LA GRACE DE DlEU, 

Roy de France et s de Na- 
varre : A tous ceux qui ces prefemes 
Lettrei verront, Salut. Comme le 
licur Arnauld, Chevalier, Seigneur de 
Pomponne , Confcillcr en tous nos 
Confeils , Secrétaire d'Etat & de nos 
Commandcmens , en vertu des Pleinpouvoirs que Nous luy 
en avions donne/. , auroit conclu , arrefté &: figne le vingt- 
neuf du mois de Juin , en ce lieu , avec le ficur Mcinders, 
Confcillcr , Miniftre d'Etat , & Envoyé Extraordinaire de 
noftrc tres-chcr $é tres-amc Frerc l'Electeur de Brande- 
bourg , pareillement muni de Pleinpouvoirs de la part du- 
dit Electeur, l'Article feparé , dont la teneur s'enfuit, 

OUtre les Articles contenus au Traite conclu & fi- 
gne cejourd'huy de la part de Sa Majeftc Tres-Chrc- 
tiennc te S. A. E. de Brandebourg , on eft encore convenu 
de ce qui fuie. 

Comme l'intention de Sa Majeftc Trcs-Chrcftienne eft 
de faire cefler entièrement tous les difFcrens qui pourraient 
donner lieu à de nouveaux fujets de divifion de guerre t ,#n- 
tre les Princes de l'Empire, & que Sa Majefté Trcs-Chré-i 




fi 

tienne s'eft obligée par le Traité figne à Zell le cinquiè- 
me Février de la prefente année avec les Princes de la Mai- 
fon de Bruftrik & Lunebôurg de les aflîftcr dans la garan- 
tie qu'ils ont à donner aux Ducs de Mcklcbourg & Saxe- 
Lavcmbourg, l'Evcfquc de Lubck, le Comte de Lippe & 
de Suartzcnbourg, &: les Villes de Hambourg & de Lubek, 
à l'égard des prétentions qu'a ou pourroit avoir contre lcf- 
dits Princes &c Etats l'Electeur de Brandebourg , fous pré- 
texte de certaines afllgnations obtenues pendant la guerre : 
Sa Majefté , fans deroger à ladite obligation , mais fçachant 
que l'intention de l'Electeur de Brandebourg cft daccommo- 
der cette affaire à l'amiable, employera fes foins & fes offi- 
ces pour la terminer entre les parties par toutes voyes juftes 
& raifonnablcs. 

Ce prefent Article feparé aura pareille force & vigueur, 
que s'il eftoit inféré dans le corps du Traité principal pailê 
ce jourd'huy ; & la Ratification en fera fournie en mcfmc 
temps. Fait à Saint Germain en Layc ce vingt-neuvième 
jour de Juin mil iix cens foixante & dix-neuf. 

^ARN A VLD. 

IL S \ F R ' M El NDERS- 

(L.S.) 



NO us ayans agréable le fufdit Article feparé en tour- 
te un enacun les points qui y font contenus & décla- 
rez , avons iceluy tant pour Nous que pour nos Héritiers , 
SucceiTeurs , Royaumes, Pais , Terres , Seigneuries^ Sujets, 
acceptez , approuvez , ratifiez Se confirmez , acceptons , ap- 
prouvons, ratifions & confirmons, & le tout promettons 
en foy Se parole de Roy , Se fous l'obligation éc hypothè- 
que de tous &: un chacun nos biens prefens &c à venir,, 
garder & obferver inviolableracnt , uns jamais aller ni 
venir au contraire, directement ou indirectement , en quel- 
que* forte &: manière que ce foit. En témoin de quoy Nous 
avons lierné ces Prcfcntcs de noûrc main , U à îcclles fait 

appofee 
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ipporcf noftre Sec!. Donné à Saint Germain en Laye le 
troifiéme jour de Juillet , l'an de grâce mil fix cens foixantc 
& dix-neuf, &: de noftre Règne le tremc-leptiéme. Signé, 
LOUIS. Et plus bas, Par le Roy, Arnauld. 



Ratification de i Article Jépare\ 

NO u s Frédéric G u r l l a u m e , par la grâce de 
Dieu Marke-Gravc de Brandebourg, Archi-Chambel- 
lan& Prince Eleveur du Saint Empire, Duc de Prude ,Mag- 
debourg, Julicrs, Cleves , Bcrgucs , Stetin , Pomcranic, des 
Caflubcs , Vandales Se Sileiic , de Crofne Se Carnovic, 
Burkc-Gravc de Norimbcrg , Prince de Halbcrftact, Minden 
Se Camin , Comte de la Marche Se deRavenfberg , Seigneur 
de Ravenftcin , Lavcnbourg Se Butow : Faifons fçavoir 
à tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, qu'ayant vu 
Se examiné l'Article feparé conclu Se arrefté à Saint Gcr* 
main en Laye le 29. jour de Juin, nouveau ftile, de cette 
prefente année mil fix cens foixantc &: dix-neuf, en noftre 
nom &: fous noftre Ratification, entre Sa Majefté Tres- 
Chrefticnnc le Roy de France, & Nous, parle S 1 Arnauld 
Chevalier, Seigneur de Pomponne, Conleillcr en tous les 
Confcils, Se Secrétaire d'Etat Se des Commandemens de Sa 
Xiajcfté trcs-Chrefticnne, d'une part i Se noftre C onfeiller Se 
Miniftre d'Etat Se Envoyé Extraordinaire vers Sa Majefté, 
le S r Mcindcrs , d'autre part: duquel Article feparé la te- 
neur s'enfuit. 

O^trb ^ cs Articles, Sec. page ij". 

NO us avons agréé Se ratifie le fufdit Articfe feparé, 
comme Nous l'agréons Se ratifions par ces Prefentes, 
promettant en foy Se parole de Prince de 1'acccmplir, ob- 
server & faire obfervcr inviolablcment félon fa forme &: 
îcncur , fans fourTrir qu'il foit jamais ailé directement ou in- 



Il 

directement au contraire , pour quelque caufe ou occafiom 

que ce puiifj cftre. En témoin de quoy Nous avons figné 
ces Prcicntcs , &c y fait appofer le Scel de nos Armes. Fait 
à Polfdam ce J- jour de Juillet mil fix cens foixante & 

dix-neuf. Siîiné, FRIDERIG GUILLAUME 

Electeur. 



EXTRAIT DV PRIVILEGE DV ROY. 

P\ r Privilège du Roy , fiçné , Ausadip, donné à Saint 
Germain en Laye le d- uxrè ne jour de Juillet 1<»7S. en con- 
fequenec du Brevet de Sa M je té du dernier May 1673. il eft 
permis aux S» Pachau, Parairb, Se de Tooruost, 
principaux Commis de Mmlîcur de Pomponne, Secreuire 6c Mmiltrc 
d'Ecat,dc faire imprimer par tels Imprimeurs qu'ils voudront choi- 
fir , tous les Acbs Se Traitez , qui font 3c feront conclut & arreftez à 
Nimcgue,par les Ambafladeurs Se Plénipotentiaires du Roy, Se les 
Amballadeurs & Plénipotentiaires des autres Rois Se Princes, qui jr 
font aflemblcz pour la négociation de la Paix : Avec défenfes à cous fes 
Imprimeurs & Libraires, Se tous autres du Royaume d'en imprimer 
ni vendre , que de ceux impnm.z du confentement defdits lieu r s , à 
qui Sa Mjjefté en a connais le foin, fur les peines portées par ledit 
Privilège : Avec Mandement exprés à M' de la Reynie , M»-' des Re- 
queftes, Se Lieutenant General de Police, détenir la main à l'entière 
Se pon&'icllc obfervation dcfJitcs Lettres , fans fouffrir qu'il y foie 
contrevenu, fous quelque prétexte que ce puifTe élire. 

REcistrb' fur le Livre 4e la Communauté des Libraires & Im- 
primeurs le Paru, le 19 Aoffi 1678. fuivuut tA>reft de U 
Cour de Parlement du 8. Avril 16 Si- & celuy du Confeil Privé du 
JRoy du 17. Février 16 6 j. Lequel Privilège nom avons enreeijhé , k 
lu charge que leflits Traite*, /iront ielfite*. far un Libraire ou Impri- 
meur t fuivant les Or ionnaacts. E. Co iti.rot, .Vy/j.L. 

Et par Arreft du Conf •! d'Etat , figné Arnàdld, donné à Fon- 
tainebleau le 19. Septembre 1678. le Roy y (liant, Sa Majeité s'eft 
retenu à foy Se a fon C > ! la connoidàuce des contraventions qui 
fc feront au Privilège cy-d (fis j Se a commis le û • ir de la Rcynic, 
Maiftre des Rcqieftes, Se Lieutenant General de Police, tant en 
quartier que hors d'ieduy, pour eftrc fait droit aux parties, &c. 



Lefdits fleurs ont cédé leur Privilège à. Fb»i*ic I.fonard, 
Imprimeur ordinaire du Roy, Ôc de Monfciçncur le Dauphin, pour 
en jouir fuivant l'accord fait entre eux fous king privé, le tj. Juin 
:67s. 

Et depuis fur la conteftation furvenuë entre le ficur Gcflin , ayant 
droit par tranfport dcfdits ficurs Pachau, Parairc, & de Tourmont, 
& Fedcric Léonard ; le lleur Lieutenant Civil de la Prcvolté & Vi- 
coraté de Paris, a nommé d'office Simon Bcnard , pour au lieu ôc 

Place dudit Léonard, continuer J'imprcflion dcfdits Traitez, fuivant 
Ordre du Roy, dont copie eft cy deflbus, avec l'Ordonnance dudit 
fieur Lieutenant Civil , rendue en confequence. 

T> E V A K LEROY. 

SA Ma je fté cirant informée de la conteftation furvenuc entre le 
lîcur Gcflin , ayant droit par tranfport des ficurs Pachau , Pa- 
rairc , ôc de Tourmont, Commis du lieur de Pomponne , & 
Fedcric Léonard , Imprimeur du Roy , pour railon du Privilège d'im- 
primer tous les Traitez de Paix conclus à Nimeguc, accordé aufdits 
Commis j ôc voulant que cette conteftation n'apporte aucun retarde- 
ment à l'impreflîon que Sa Majefté veut cftrc faite dcfdits Traitez , 
pour cftre donnez inceflaroment au Public : Sa Majefté mande ôc or- 
donne au fieur le Camus, Lieutenant Civil de la Prcvoflé ôc Vicomté 
de Paris, de nommer d'office tel autre Imprimeur qu'il jugera à pro- 
pos, pour, à la diligence du Procureur de Sa Majefté, faire inceflam* 
menr l'imprcflion dcfdits Traitez, avec liberté aux parties d e . blir, 
pour la confervation de leurs droits, telles perfonnes qu'ils voudront, 
pour cftrc prefens à l'impreffion dcfdits Traitez, & iccux parapher ôc 
contrôler , jufqu'à ce que par ledit Lieutenant Civil, parties ouïes, 
autrement en ait eflé ordonné. Fait a Saint Germain en Laye, le 16. 
jour d'Avril 1679. Signé, LOUIS. Et plus bas, Arn auld. Et 
fccllé à cofté. Et fnr le dos efi écrit, • 

JE a m le Camus , Chevalier Confciller du Roy en tous fes Confcils, 
Ma'ltrc des Rcqucftcs ordinaire de (on Hoftcl, Lieutenant Civil de 
la Ville , Prcvofté ôc Vicomté de Paris : 

Vû l'ordre de Sa Majefté de l'autre part, ouï fur ce le Procureur 
du Roy, ÔC 1 dit ficur Léonard ôc ledit fieur Gcflin ; ÔC apié* que le- 
dit Léonard a dit qu'il ne prétend rien innover à (on traité, Ôc pro- 
tefte de fes dé^e.is, dommages ôc interefts, ôc ledit Gcflin au con- 
traire y 



Nous ordonnons qu'à la diligence du Procureur du Roy, l'impref- 
fion dcfdits Traitez fera faite par Benard Imprimeur, que nous avon* 
nomme d'office ; & permettons audit Gcflin de faire parapher les pgc» 
des imprimez qui feront faits par ledit Benard, à la confervation des 
droits de qui il appartiendrai & la précédente Ordonnance extcutéc, 
nonobftant & fans préjudice de l'appel. Fait le 17. jour d'Avril 1679. 
Signé , LE CAMUS, DE RI ANTZ , Gis lin , & Leo- 
kakd. Et plus bas, Par mondit Seigneur, Gaurit. 

Collât ionné aux Originaux par nm< C*n- 
feilltr S (tr et aue dn Roy, M afin * 
Couronne de France, & de /es finances. 
R A IN CE. 



